La Guerre des Titans 


by Gaelle Dragons 


Category: How to Train Your Dragon 
Genre: Adventure, Friendship 
Language : French 
Status: In-Progress 
Published: 2015-10-05 22:34:59 
Updated: 2016-01-02 11:38:36 
Packaged: 2016-04-27 09:09:30 
Rating: K 
Chapters : 7 
Words : 9,944 

Publisher: www.fanfiction.net 

Summary: L'À®le de Beurk est À feu et À sang. Les diffÀ©rents clans 
de dragons se font une guerre cruelle, sans compter les attaques du 
village Viking, le seul moyen pour les reptiles de survivre. Dans ce 
monde en proie au chaos, deux jeunes dragons vont devoir stopper la 
guerre et rÀ©tablir la paix. 


1 . Prologue 
**Prologue** 

Beurk. Cette petite À®le, perdue au milieu de nulle part, ballottÀ©e 
par les flots dÀ©chaÀ®nÀ©s de la mer du Nord, sculptÀ©e par les vents 
glaciaux et les vagues gÀ©antes qui s'abattaient sur la cÀ'te, 
formant, chacun de son cÀ'tÀ©, les falaises aux formes si 
caractÀ©rist iques qui hurlaient jour et nuit des plaintes lugubres, 
comme si elles voulaient s'enfuir de lÂ oÂ^ elles avaient 
À©mergÀ©es. La tempÀ©rature y À©tait strictement insupportable : il 
n'y faisait jamais chaud, toujours froid. Il gelait presque toute 
l'annÀ©e, d'ailleurs, 1 ' ocÀ©an se changeait en glace tous les ans, 
lors des grandes gelÂ©es d'hiver, ce qui faisait que, Â cette 
À©poque de l'annÀ©e, l'À®le ressemblait plus À un iceberg qu'À 
autre chose. Il ne semblait pas y avoir d'À©tÀ© sur l'À®le de Beurk, 
seulement un automne, un hiver et un hiver glacial. Sans parler de la 
pluie battante qui tombait quasi-quotidiennement sur les denses 
forÀ^ts de sapins et de fougÀ”res. Pas un arbre feuillu À l'horizon, 
il n'aurait pas supportÀ© ces tempÀ©ratures extrÂ^mes. Trois mots 
auraient suffit À dÀ©crire Beurk : froid, isolÀ© et pluvieux. Comme 
me disait un vieil ami: Â« Beurk est situÀ©e À douze jours au Nord 
du dÀ©sespoir, et À quelques degrÀ©s au sud d'un froid de canard 

Â» . 

Personne n'aurait pu imaginer que toute forme de vie ait pu exister 
sur ce caillou coincÀ© dans la glace, et pourtant, contre toute 
apparence, beaucoup d'animaux vivaient lÀ : des sangliers, des cerfs, 
des lapins... et mÀ^me d'autres bestioles plutÀ't... envahissantes. 
Des humains. Ils s'À©taient installÀ©s lÀ il y Â des centaines 



d'annÀ©es et n'avaient jamais songÀ© À trouver un lieu de vie plus 
propice. Nous leurs avions rÀ©servÀ© une petite partie de l'À®le 
qu'ils avaient amÀ©nagÀ© À leur faÀ§on. Mais nous nous sommes vite 
rendus compte que les humains ne nous aimaient pas beaucoup et c'est 
alors qu'a commencÀ© une guerre brutale et sanglante entre les 
humains et nous . 

Comme vous l'avez sans doute compris, je suis un dragon. J'ai 
dÀ©cidÀ© de vous conter une histoire transmise de dragon en dragonnet 
depuis des gÂ©nÀ©rat ions , une histoire qui a eut lieu dans les 
sombres forÀ^ts de l'À®le de Beurk. Alors installez-vous 
confortablement, ouvrez grand vos yeux et vos oreilles, cette 
histoire que je vais vous conter est un souvenir d'un temps rÀ©volu, 
oÀ^ nous volions librement dans les deux, tels des aigles royaux 
contemplant leurs empires, oÀ^ les Terreurs Terribles sifflaient de 
douces mÂ©lodies quand la nuit venait Â tomber, oÂ^ les 
TronÀ§onnators glissaient sur les nuages, trÀ”s haut au dessus de 
l'À®le et oÀ^ les Ebouillantueurs nageaient au plus profond des 
ocÀ©ans, remontant quelques fois À la surface pour remuer les flots. 
Et, malheureusement, au temps oÀ^ Vikings et dragons vivaient dans 
une guerre sans fin. 

2. PrÀ©sentat ion : Les Titans de Beurk 
_**Les Titans de Beurk**_ 

Les Titans sont des dragons modiflÀ©s, ils sont gÀ©nÀ©ralement plus 
grands que les membres de leur espÀ”ce et possÀ”dent des pouvoirs 
spÀ©ciaux ainsi que des caractÀ©rist iques physiques uniques. Ces 
dragons naissent tous les dix, cinquante, cent ans selon les 
espÀ”ces, d'une mÀ”re tout À fait normale, mais descendante d'un 
Titan. Ces dragons spectaculaires sont toujours chefs d'un clan de 
dragons de leur espÀ”ce, comme sur Beurk, oÀ^ vivent quatre clans 
rivaux, tous dirigÀ©s par un Titan. Il y a d'autres clans sur l'À®le 
de Beurk, mais ils sont dirigÀ©s par des dragons normaux. 

Les Titans donnent au moins une fois dans leur vie naissance À des 
semi-titans : des Titanels. Ces Titanels possÀ”dent quelques pouvoirs 
de leur pÀ”re ou mÂ”re Titan mais sont moins puissants. Voici la 
liste des Titans vivant sur Beurk. 

_**Ouragan**_ 

EspÀ”ce : Eemelle Dragon VipÀ”re 
DurÀ©e de vie : environs 150 ans 

ErÀ©quence de naissance : tous les 800 ans environs 
Nombre de Titanels maximum : 1 

Pouvoirs spÀ©ciaux : InvisibilitÀ©, corps enflammÀ©, 

À©pines de feu 

AlliÀ©s À : Agate et les Gronks 
Niveau de raretÀ© : extrÀ^mement rare 



Nombre d'hA©ritiers : aucun 


_**Vulcano**_ 

EspÀ”ce : MÀ<:le Cauchemar Monstrueux 
DurÀ©e de vie : environs 80 ans 
FrÀ©quence de naissance : tous les 50 ans 
environs 

Nombre de Titanels maximum : pas de limite 
Pouvoirs spÀ©ciaux : regard tueur, tempÀ^te de feu 
AlliÀ©s À : Ruse, Rage et les Hideux 
Braguettaures 

Niveau de raretÀ© : commun 

Nombre d'hÀ©ritiers : une trentaine (mais seuls 
5 se disputent le trÀ'ne) 

_**Agate**_ 

EspÀ”ce : Femelle Gronk 

DurÀ©e de vie : environs 100 ans 

FrÀ©quence de naissance : tous les 200 ans environs 
Nombre de Titanels maximum : 4 
Pouvoirs spÀ©ciaux : rocher destructeur, 
corps enflammÀ© 

AlliÀ©s À : Ouragan et les Dragons VipÀ”res 
Niveau de raretÀ© : rare 

Nombre d'hÀ©ritiers : 2 (Rubis et Saphir) 

_**Ruse et Rage**_ 

EspÀ”ce : MÀ<:les Hideux Braguettaures 
DurÀ©e de vie : environs 120 ans 
FrÀ©quence de naissance : tous les 400 ans 
environs 

Nombre de Titanels maximum : 8 

Pouvoirs spÀ©ciaux : manipulation mentale. 



corps enflammÀ© 

AlliÀ©s À : Vulcano et les Cauchemars 
Monstrueux 

Niveau de raretÀ© : trÀ”s rare 
Nombre d'hÀ©ritiers : 6 


3. Chap 1: La Guerre des Titans 
**Chapitre 1** 

_**La Guerre des Titans**_ 

_**D**_ebout au somment d'un monticule de pierre. Mistral attendait 
son ami. Il se faisait tard. Les derniers rayons de soleil 
disparaissaient sur les hauts sommets de l'À®le de Beurk. Mistral 
avait froid. Le vent s'engouffrait sous ses ailes, lui provoquant un 
sentiment des plus dÂ©sagrÀ©ables . Sapin À©tait parti depuis deux 
heures dÀ©jÀ . Il avait À©tÀ© chargÀ© de dÀ©livrer un message À 
Vulcano, demandant une trÀ^ve de quelques jours, le temps que les 
dragons VipÀ”res blessÀ©s lors de la bataille de la veille soient de 
nouveau en À©tat de combattre. Les batailles contre les humains 
n'À©taient pas trÀ”s fructueuses depuis quelques semaines : les 
crÂ©atures sans À©cailles, comme ils les appelaient, faisaient de 
nombreux blessÀ©s et peu de vivres À©taient rapportÀ©s À la grotte 
des Dragons. De ce fait, le clan des Dragons VipÀ”res n'À©tait pas en 
À©tat d'essuyer une nouvelle attaque des Cauchemars Monstrueux, qui 
exigeaient de mordre les À©cailles de leurs adversaires au moins une 
fois par semaine. La guerre durait depuis cinq ans dÀ©jÀ . Tous les 
clans À©taient fatiguÀ©s, À©puisÀ©s de toutes les attaques qu'ils 
devaient mener, et contre les humains, et contre le clan rival. Tous, 
sauf celui de Vulcano. En effet, ce dernier considÂ©rait que la 
guerre ne se terminerait que lorsque tous les clans se seront soumis 
À lui . 

Une silhouette verte foncÀ©e se dessina À l'horizon. Mistral 
reconnut Sapin. Il s'approchait assez lentement et sa faÀ§on de 
battre des ailes dÀ©montrait qu'il À©tait blessÀ©. Le jeune dragon 
s'affala lourdement sur le sol, le flanc et la patte en sang, une 
aile en partie dÂ©chirÂ©e. 

Â« - Sapin ! S'À©cria Mistral, que t'es-t-il arrivÀ© ? 

Vu-Vulcano, articula Sapin, À bout de souffle. Il n'a pas bien pris 
le message de trÀ^ve... Â» 

Sur ces mots, il s'À©vanouit. Une flaque de sang se rÀ©pandit aux 
pieds de Mistral. 

Un craquement de branches se fit entendre. Mistral jugea qu'il À©tait 
bon de ne pas rester ici. Il prit son envol, laissant le cadavre du 
petit dragon vert derriÀ”re lui. Il viendrait le rÀ©cupÀ©rer le 
lendemain, en attendant, il devait s'en aller. Qui sait s'il n'À©tait 
pas espionnÀ© par un dragon ennemi ? 

Lorsqu'il arriva À la grotte des Dragons VipÀ”res, il faillit À^tre 



renversÀ© par un groupe d'une dizaine de dragons, affairÀ©s À 
prÀ©parer le nid pour 1 ' arrivÀ©e d'un grand À©vÀ©nement : Ouragan 
attendait des bÀ©bÀ©s . Les Dragons VipÀ”res À©taient tous anxieux et 
excitÀ©s À la fois car Ouragan n'avait encore jamais pondu d'Â"uf de 
Titanel, Â"uf qui, rappelons-le, À©tait l'hÀ©ritier qui devait lui 
succÀ©der pour gouverner les Dragons VipÀ”res. Or, la Titan risquait 
sa vie tous les jours lors des combats contre les humains et 1 ' armÀ©e 
de Vulcano, et si elle venait À mourir avant d'avoir un hÂ©ritier, 
ce serait la fin de la dynastie des Titans Dragons VipÀ”res de 
Beurk . . . 

Les dragons attendaient donc cet À©vÀ©nement avec impatience et 
voulaient savoir qui serait l'hÀ©ritier d'Ouragan. Tous craignaient 
qu'elle ne ponde aucun Â"uf de Titanel, car il lui faudrait attendre 
encore un an avant sa prochaine couvÀ©e et, d'ici lÀ , personne ne 
savait ce qui pouvait arriver. 

Mistral se dirigea donc vers Ouragan et les anciens, qui parlaient À 
voix basse autour d'une pierre ronde installÀ©e sur le sol. Quand 
Ouragan l'aperÂ§À»t, elle le questionna : 

Â« - Mistral ! Te voilÀ ! Nous t'attendions. Alors, qu'est-ce que 
Vulcano a dit ? Et... oÀ^ est Sapin ? 

Mistral tourna la tÀ^te pour cacher la larme qui coulait sur sa 
joue . 

Sapin est mort, Vulcano l'a tuÀ©. . . 

Quoi ? Comment À§a, mort ? S'À©cria Ombre, qui avait À©coutÀ© le 
dÀ©but de la conversation. 

Oui... Il est revenu blessÀ© et a dit que Vulcano n'avait pas bien 
pris le message de trÀ^ve... dit Mistral, dont la tristesse se 
transformait en haine. 

Cette fois, ragea-t-il, il est allÀ© trop loin ! Tuer l'un de nos 
messagers qui n'a jamais rien fait pour le mÀ©riter, Vulcano va payer 
pour ce qu'il a fait ! 

Du calme, chuchota Ouragan, reprends-toi . Je sais que tu es triste 
d'avoir perdu ton meilleur ami et je ressens la mÀ^me chose, crois 
moi. Mais nous ne devons pas nous emporter, nous allons trouver une 
solution mais tuer Vulcano, non, ce n'est pas la bonne. Viens, allons 
nous installer À la Pierre Ronde, nous y seront mieux pour 
causer . 

Sur ces mots, ils se dirigÀ”rent vers la Pierre Ronde oÀ^ les anciens 
les attendaient. 

Mes amis, l'heure est grave, commenÀ§a Ouragan, Sapin a À©tÀ© tuÀ© 
alors qu'il portait le message de trÀ^ve À Vulcano. Cela signifie 
donc qu'il n'accepte pas de faire cette trÀ^ve que nous lui 
demandons. Il pourrait nous attaquer n'importe quand. 

Eh bien, s'il nous attaque, nous nous battrons jusqu 'À ce qu'il 
comprenne qu'il ne faut pas tuer injustement, mÀ^me un dragon d'un 
espÀ”ce ennemie, au risque de le payer cher ! tonna Mistral, trÀ”s 
À©nervÀ©. 



Je suis d'accord avec toi, dit Argile, l'un des anciens du clan, 
Vulcano n'a pas À tuer un simple messager, et j'aimerai plus que 
tout lui donner une bonne leÀ§on, mais laisse-moi te rappeler quelque 
chose : nos meilleurs soldats sont blessÀOs ou morts. Ouragan ne peut 
pas combattre À nos cÀ'tÀ©s tant qu'elle n'aura pas pondu ses Â"ufs, 
notre armÀ©e est À©puisÀ©e et nous manquons cruellement de 
nourriture. Vulcano, lui, a la plus grande armÀ©e de l'À®le, ses 
soldats sont surentraÀ®nÀ©s et bien organisÀ©s. Nous n'avons aucune 
chance de le battre dans cet À©tat. 

Argile a raison, reprit Ouragan, la prioritÀ© est de trouver de quoi 
survivre, la nourriture passe avant la guerre. NÀ©anmoins, les 
Cauchemars nous attaquerons forcÀ©ment d'ici quelques jours, demain 
j'irai rendre visite À Agate pour lui demander de nous aider lors de 
la prochaine bataille, son armÀ©e est puissante, si nous attaquons 
par surprise nous aurons peut-Â^tre une chance . . . 

Oui 1 ' armÀ©e d' Agate est puissante, dit Cendres, qui dirigeait 
1 ' armÀ©e des VipÀ”res avec Ouragan, mais elle serait efficace si 
Agate savait la diriger... Un seul dragon pour diriger une armÂ©e 
d'au moins deux cents Gronks, ce n'est pas possible, surtout 
qu'Agathe a un sÀ©rieux problÀ”me d ' autoritÀ©. . . 

Elle n'a pas des seconds pour faire À§a À sa place ? questionna 
Mistral . 

Oui, mais ils ne participent pas aux batailles, ils disparaissent 
avant chacune d'elles et ne reviennent que quelques heures plus tard. 
Ils prÀ©tendent qu'ils gardent le nid des À©ventuels espions mais 
personne n'a pu le prouver... dit Cassis, l'une des anciennes. 

Je pense qu'il y a quelque chose de louche lÀ -dessous, dit Ouragan, 
je questionnerai Agate demain, pour voir si elle est au courant de 
cette histoire. De toute faÀ§on, si son armÀ©e se joint Â la notre. 
Cendres et nos gÀ©nÀ©raux l'aideront. 

Oui, affirma Mistral, il y a aussi les Braguettaures , d'aprÀ”s nos 
renseignements ils sont avec Vulcano, mais leurs intentions sont 
floues. Ruse est malin. Je pense qu'il faut s'en mÀ©fier. Il doit 
avoir un plan derriÀ”re la tÀ^te, quelque chose qui n'est pas 
forcÀ©ment en rapport avec ce qu'il dit en public. 

Je suis d'accord, dit Argile, je ne les ai pas vus depuis longtemps, 
ils doivent avoir quelque chose derriÀ”re la tÀ^te... 

On rÀ©pondra À cette question plus tard, le coupa Ouragan, la 
prioritÀ© pour l'instant, c'est de refaire nos rÀ©serves de 
nourriture et de soigner les blessÂ©s. Demandez Â tout dragon encore 
en À©tat de combattre d'aller chercher de la nourriture au village 
des humains, mais pas de combat dangereux, je ne veux pas plus de 
victimes . Et . . . 

Soudain, elle fut prise d'une insoutenable douleur au ventre. Elle 
courrut dans le nid et s'y allongea en poussant un gÂ©missement de 
douleur. Le moment des Â"ufs À©tait enfin venu. 


4. Chap 2: L'oeuf tant attendu 


**Chapitre 2** 



_**L'Â"uf tant attendu**_ 

Ouragan À©tait allongÀ©e dans un amas de paille et d'herbe, son 
ventre agitÀ© de douloureuses contract ions . Tous les Dragons ViçÀ”res 
de Beurk s'À©taient rÀ©unis autour d'elle, attendant le fameux A"uf 
de Titanel. Ouragan avait dÀ©jÀ donnÀ© naissance À beaucoup de 
dragonnets, mais elle n'avait jamais pondu d'Â"uf de Titanel et 
n'avait donc aucun hÀ©ritier ou hÀ©ritiÀ”re pour lui succÀ©der. Tous 
les Dragons VipÀ”res du clan À©taient surexcitÀ©s, ce qui n'À©tait 
pas le cas du clan de Vulcano et de celui de Ruse et Rage... En 
effet, ces derniers voulaient qu'Ouragan n'ait aucun Titanel pour 
pouvoir la tuer puis se dÀ©barrasser du clan de VipÀ”res, trop 
affaiblis par la perte de leur chef. 

La Titan poussa un cri, elle semblait souffrir. A cÀ'tÀ© d'elle se 
tenait Ciel À^toilÀ©, une dragonne trÀ”s respectÀ©e dans le clan. 

Elle À©tait nÀ©e avec une malformation de l'aile gauche, ce qui 
l'empÀ^chait de voler. Elle avait donc dÀ©diÀ© sa vie À s'occuper 
des jeunes dragons, À les À©duquer lorsque les parents 
disparaissaient. Ce qui arrivait trÀ”s souvent depuis le dÀ©but de la 
guerre . 

Ouragan tenta de regarder l'Â"uf qu'elle venait de pondre mais sa 
tÀ^te retomba lourdement sur le sol. Ciel À^toilÀ© pris l'Â"uf dans 
sa gueule et le prÀ©senta Â Ouragan. Il À©tait magnifique : rouge À 
la base, il formait un dÀ©gradÀ© vers le jaune, avec des reflets 
dorÀ©s, on aurait cru qu'il À©tait en feu. Les Dragons VipÂ”res 
poussÀ”rent un cri de joie qui s'entendit sans doute À plusieurs 
kilomÀ”tres Â la ronde : Ouragan venait de pondre un Â"uf de 
Titanel . 

- Ouragan, murmura Ciel À^toilÀ©, vous avez rÀ©ussi, vous avez un 
hÂ©ritier ! 

- Parfait ! rÀ©pondit-elle, encore un peu À©tourdie, nous avons enfin 
une bonne raison de faire la fÀ^te, que commencent les cÀ©lÀ©brat ions 
des Titanels ! ComÂ”te, dit-elle en s'adressant À une belle dragonne 
VipÀ”re grise et bleue, va prÀ©venir les quelques dragons qui sont 
allÀ©s chercher de la nourriture au village des humains que ta Titan 
a pondu un Â"uf de Titanel. 

A ces mots, ComÀ”te acquiesÀ§a et s'envola en direction du village 
Viking. Tous les autres dragons levÀ”rent leurs ailes vers le ciel, 
remerciant les Grands Dragons CÀ©lestes de leur avoir offert un ou 
une future chef. Ils hurlÀ”rent de tout leur cÂ"ur l'hymne des 
dragonnets, hymne qui signifiait que leur clan venait de voir naÀ®tre 
un enfant royal. 

_Notre maÀ®tresse, bien aimÀ©e_ 

_Nous a donnÀ©_ 

_L'Â"uf tant attendu, qui nous donne tant d'espoir_ 

_Un dragonnet, sur qui nous pourrons compter, _ 

_Et qui sera notre roi, et qui sera notre roi !_ 

Ils chantaient ainsi, au comble de la joie, et bien qu'ils n'aient 



pas assez de victuailles pour fÀ^ter cet À©vÀ©nement dignement, leurs 
cÂ"urs À©taient remplis d'espoir et de dÀ©licieux mets qu'ils 
dÀ©gusteraient quand leur futur chef rÀ©tablirait la paix sur l'À®le 
de Beurk. Leur chant mÂ©lodieux se fit entendre jusqu'aux marÀ©cages 
des Gronks, aux falaises des Braguettaures et À la forÀ^t des 
Cauchemars Monstrueux. Ces derniers comprirent vite ce qui venait 
d'arriver. Vulcano poussa un cri de rage. 

- La ferme lÀ -bas ! Ils ne peuvent pas passer leur joie autrement 
ceux-lÀ ? Cette musique va finir par me rendre fou ! 

- Chef, que doit-on faire ? questionna Feu de Mort, l'un des sujets 
de Vulcano, qui s'approchait prudemment de son maÀ®tre, de peur que 
l'un de ses excÀ”s de colÀ”re ne l'envoie directement chez les Grands 
Dragons CÀ©lestes. 

- Ils ont peut-À^tre gagnÀ© un hÀ©ritier aujourd'hui, mais ils ne 
gagneront rien lors de la bataille de demain ! rugit-il. PrÀ©pare 

1 ' armÀ©e . Nous allons les attaquer par surprise, au petit matin, et 
nous leurs ferons mordre la poussiÀ”re ! 

- Nous pourrions aussi trouver un plan plus efficace que ta bataille 
ridicule, Vulcano, chuchota une voix derriÀ”re lui. 

- Qui est lÀ ? grogna Vulcano en se retournant brusquement, manquant 
de donner un coup de queue À Feu de Mort . 

Il vit deux tÀ^tes sortir d'un buisson, qui le fixaient avec 
IntensitÀ©. Leurs yeux bleu-verts ne trompaient pas. Il s'agissait de 
Ruse et Rage. Ils sortirent du buisson, laissant apparaÀ®tre un corps 
de serpent disproport lonnÀ®, dont la queue se divisait en deux 
appendices immondes, chacun ornÀ© d'un aiguillon venimeux. 

- Nous voulons te faire une proposition, siffla Ruse. Personne n'aime 
les Dragons VipÀ”res, grogna Rage, ils ont des idÀ©es folles et sont 
malins, repris Ruse. Nous les dÂ©testons tous... , continua Rage. A 
part Agate, fit Ruse, mais elle est si bÀ^te qu'elle ne compte mÀ^me 
pas ! 

- Ah À§a vous avez raison lÀ -dessus, dit Vulcano, mais quel est 
votre plan si vous ne dÀ©sirez pas les attaquer ? 

- Au lieu de faire ta bataille qui n'a aucun intÀ©rÀ^t stratÀ©gique, 
commenÂ§a Ruse, nous pourrions nous en prendre directement À l'Â"uf, 
si vous voyez ce que je veux dire... 

- Hum. . . dit Vulcano en se grattant le menton avec les griffes de son 
aile, pourquoi ças . . . nous pourrions nous introduire dans leur grotte 
et dÀ©truire l'A"uf... tout en les attaquant ! 

Rage crut entendre un bruit derriÀ”re lui et se retourna brusquement, 
il inspecta les buissons puis vit la tÀ^te d'un sanglier passer 
derriÀ”re. RassurÀ©, il se retourna pour reprendre part À la 
conversation . 

- Mon cher ami, dit Ruse d'une voix mielleuse, vos ambitions sont 
bien mÀ©diocres, vous ne pouvez penser À autre chose qu'À 
l'affrontement ? Vous Â^tes dotÀ© de pouvoirs magnifiquement 
destructeurs, pourquoi ne pas les utiliser À votre profit ? 



Vulcano plissa les yeux. Il n'avait jamais pensÀ© À autre chose 
qu'À utiliser ses pouvoirs durant les batailles, et non À des fins 
stratÀ©giques . La proposition de Ruse et Rage À©tait intÀ©ressante 
mais Vulcano avait la plus grande peine À la dÀ©crypter dans les 
dÀ©tails . 

- Mes amis, votre plan est intÀ©ressant , mais, si je rÀ©sume, vous 
voulez que nous attaquions le nid des VipÀ”res par surprise, et que 
nous dÀ©truisions l'Â"uf de Titanel ? 

- Oui, sifflÀ”rent Ruse et Rage en mÀ^me temps. Mais en plus de À§a, 
tu pourras tuer autant de dragons qu'il te plaira, ils ont tous 
relÀCchÀ© leur vigilance depuis qu' Ouragan a pondu son Â"uf, tu en 
profiteras pour te dÂ©barrasser de tous ceux que tu dÀ©testes : les 
dragons, les dragonnes, les dragonnets VipÀ”res et pourquoi pas 
mÀ^me... leur chef ? 

En entendant cela, un frisson de satisfaction parcourut le dos de 
Vulcano . 

Dans la grotte des Dragons VipÀ”res, on chantait toujours, les 
reptiles faisaient la fÀ^te et ne se souciaient plus de rien. Seule 
Ouragan restait sur ses gardes. Elle savait que Vulcano les 
attaqueraient, tÀ't ou tard, et que ce moment venu, il n'aurait 
aucune pitiÀ© pour eux. 

De son cÀ'tÀ©, ComÀ”te volait toujours en direction du village Viking 
lorsqu'elle aperÂ§ut un objet noir luisant, dont 1 ' extrÀ©mitÀ© 
scintillait comme une pierre prÀ©cieuse, d'un vert À©clatant. Elle 
descendit pour voir de quoi il s'agissait. Elle se posa dÀ©licatement 
sur le sol et examina l'objet : c'À©tait un Â"uf de dragon. Il À©tait 
sphÀ©rique et relativement petit, il semblait abandonnÂ©. Pas de nid, 
pas de terrier aux alentours, l'Â"uf avait À©tÀ© dÀ©posÀ© lÀ , dans 
un gouffre trÀ”s rÀ©putÀ© que les humains appelaient Â« Gouffre des 
Corbeaux Â», au milieu de la forÀ^t. ComÀ”te estima qu'il serait 
intelligent de le rapporter au nid des Dragons VipÀ”res car, un jour 
ou l'autre, cet Â"uf À©clora et pourra peut-À^tre aider son 
clan . 

ComÀ”te allait prendre son envol quand elle entendit des voix 
relativement proches d'elle. Elle s'approcha doucement et se cacha 
derriÀ”re un arbre centenaire, recouvert de mousse. Elle reconnut les 
voix de Vulcano et deux autres voix sifflantes comme des serpents. 
Elle en dÀ©duisit qu'il s'agissait de Ruse et Rage. 

Ils parlaient d'un plan pour attaquer les dragons VipÀ”res, et 
dÀ©truire l'Â"uf d' Ouragan. C'est du moins tout ce que ComÀ”te put 
entendre avant que l'Â"uf qu'elle tenait entre ses mÂCchoires ne lui 
À©chappe et que l'une des deux tÀ^tes du Titan Braguettaure ne se 
retourne et observe dans sa direction. Par chance, un sanglier 
passait par lÀ et le dragon crÀ»t que le bruit venait de lui, avant 
de se retourner et de reprendre sa conversation. ComÂ”te jugea qu'il 
ne fallait pas rester dans les parages, elle ramassa l'Â"uf noir puis 
recula discrÂ”tement avant de s'envoler et de retourner vers la 
grotte des Dragons VipÀ”res. 


5. Chap 3: L'oeuf Noir 

**VoilÂ mon nouveau chapitre! Il a À©tÀ© trÀ”s long À rÀ©diger donc 



je m'excuse du retard (et puis je n'avais pas beaucoup de temps...)- 
Merci beaucoup de suivre l'histoire et pour vos comms ! Je n'ai pas 
rÀOpondu À ta question (Krokmou-Emma) car la rÀOponse est donnÀ©e 
dans ce chapitre.** 

**Sur ce, bonne lecture!** 

■A" ■A" ■A" 

><pXstrong>Chapitre 3<strong> 

_**L'Â"uf Noir**_ 

ComÀ”te volait aussi vite que ses ailes le pouvaient, bravant le vent 
glacial qui s'engouffrait dans sa bouche et ses narines. Elle tenait 
l'Â"uf Noir entre ses dents en prenant soin de ne pas l'Â©craser. 

Dans un ultime battement d'ailes, elle arriva À la grotte des 
Dragons VipÀ”res oÀ^ un grand feu avait Â©tÀ© allumÀ© pour cÂ©lÀ©brer 
l'Â"uf de Titanel. A bout de souffle, elle y pÀ©nÀ©tra et demanda À 
voir Ouragan. La Titan parlait et riait avec les Anciens, un maigre 
gigot d'agneau face À elle. Autour d'elle, tout les dragons 
s'amusaient, la plupart discutaient de leurs histoires drÀ'les tout 
en sirotant un mÀ©lange d'huile de poisson, d'eau et de fruits 
conf ect lonnÀ© spÀ©cialement pour les grandes occasions. Les autres 
chantaient et dansaient autour du Grand Eeu. Les plus jeunes enfants 
dormaient dÀ©jÀ tandis que les plus grands se rÀ©jouissaient de 
pouvoir rester debout jusqu'au bout de la nuit. L'espace de quelques 
heures, tous les Dragons VipÂ”res semblaient avoir oubllÀ© le monde 
dans lequel ils vivaient, l'horreur de la guerre et leurs proches 
disparus. Ils tentaient de faire, le temps d'une nuit, ce qu'ils 
n'avaient pu faire durant cinq ans, cinq ans de chaos. Mais la 
nouvelle de ComÀ”te risquait de tous les faire revenir À la 
rÀ©alitÀ©. . . 

- Ouwagan ! hurla-t-elle, essoufflÀ©e, w-we goit te parlwer ! 

Les Anciens, qui avaient brusquement interrompu leur conversation, la 
regardÀ”rent d'un air stupÀ©fait. L'Â"uf Noir que ComÀ”te tenait sa 
bouche l'empÀ^chait de parler normalement. 

- W-wulcano, continua-t-elle, y wa nous wataquwer ! Awec Ruhe et Rahe 

[ 

Ouragan se leva de table et s'approcha de ComÀ”te, qui, visiblement 
paniquÀ©e, n'avait pas saisi que tout ce qu'elle racontait À©tait 
incomprÀ©hensible . 

- ComÀ”te, dit Ouragan, calme toi ! Tu vas nous expliquer ce qui se 
passe mais avant, je t'en prie retire ce que tu as dans ta bouche ! 

On ne comprend strictement rien ! 

La jeune dragonne acquiesÀ§a puis courut jusqu'au couvoir oÀ^, pour 
une fois, aucun Â"uf ne reposait, exceptÀ© celui du Titanel 
d' Ouragan. Elle ouvrit la bouche et y dÀ©posa dÀ©licatement l'Â"uf 
noir, sous le regard perplexe des Anciens, qui ne l'avaient pas 
quittÀ©e des yeux. Ouragan, elle, fixait l'Â"uf avec IntensitÀ©. 

- OÀ^ as-tu trouvÀ© Â§a ? demanda-t-elle sans quitter l'objet noir 
des yeux. 



- C'est un Â"uf de dragon, rÀ©pondit ComÀ”te, je l'ai trouvÀ© 
abandonnÂ© dans la forÀ^t, prÀ”s du gouffre des Corbeaux. 

Ouragan semblait fascinÀ©e par l'Â"uf mystÀ©rieux, comme s'il l'avait 
envoÀ»tÀ©e . Elle l'observait sous toutes ses coutures, le retournant, 
le trifouillant, les yeux toujours grands ouverts. 

- Incroyable ! Chuchota-t-elle. Un Â"uf de Furie Nocturne ! On 
raconte que ces dragons sont les plus rares et les plus puissants que 
le monde connaisse ! Comment a-t-il pu arriver ici ? 

- Je n'en ai aucune idÂ©e, dit ComÂ”te, ce qui est sÂ»r, c'est que 
cet Â"uf a À©tÀ© abandonnA©. 

- Moi je sais pourquoi il a À©tÀ© abandonnÂ©, murmura une voix faible 
et rauque dans leur dos. 

Il s'agissait de Feuille d' Automne, le plus ancien des Anciens du 
clan. Il À©tait assis sur une pierre, incapable de marcher ou de 
voler. Ses À©cailles, autrefois d'un rouge À©clatant, Â©taient 
ternies par l'À^ge. Il portait de nombreuses cicatrices, rappel des 
nombreux combats qu'il avait livrÀ©s pour son clan. Pratiquement 
aveugle, il À©tait dotÀ© d'une grande sagesse et d'un savoir trÀ”s 
prÂ©cieux. Les dragons VipÂ”res qui faisaient toujours la fÀ^te 
autour de lui se turent, bientÀ't imitÀ©s par une grande partie des 
autres dragons. Tout le monde le respectait et quand il dÀ©cidait de 
prendre la parole, c'À©tait que ses dires allaient À^tre d'une grande 
aide . 

- De mon temps, commenÂ§a-t-il , les Furies Nocturnes n'À©taient pas 
des dragons rares, on pouvait en croiser une bonne vingtaine dans 
l'archipel, mais ils se dÀ©plaÂ§aient sans cesse. Ils n'Â©taient pas 
trÀ”s bavards, voire mÀ^me un peu agressifs. Personne n'osait 
s'approcher d'eux. Ils avaient des manies Â©tranges, comme, par 
exemple, abandonner leurs Â"ufs lorsqu'ils considÀ©raient que le 
bÀ©bÀ© ne leur conviendrait guÂ”re. Certains affirmaient que les 
Furies Nocturnes À©taient trÀ”s superstitieux, d'autres pensaient 
qu'ils n'aimaient pas les enfants. Mais personne ne connaissait la 
raison exacte. La plupart des Â"ufs se faisaient dÀ©vorer en quelques 
minutes, d'autres pourrissaient par manque de chaleur et d'autres 
enfin À©closaient mais les nouveaux-nÀ©s ne survivaient pas bien 
longtemps. A cause de cela, la population des Furies Nocturnes baissa 
progressivement, jusqu 'À s'À©teindre dÀ©f init ivement . C'est du moins 
ce que tout le monde croyait avant que vous ne trouviez cet Â"uf. 

- Âfa alors ! s'exclama ComÀ”te, Je ne pensais pas que les Furies 
À©taient aussi cruels avec leurs A"ufs ! Vous vous rendez compte que 
cet Â"uf est peut-Â^tre l'un des derniers reprÂ©sentant s de son 
espÀ”ce ? 

- Je suis d'accord, poursuivit Cendres, et si nous gardions cet Â"uf 
? Vous imaginez le bÀ©nÀ©fice qu'il nous apporterait lors des 
batailles ? 

- Oui, d'autant plus que personne ne viendra nous le rÀ©clamer 
puisqu'il a Â©tÀ© abandonnÂ©, ajouta Cassis. 

Le petit groupe se tourna vers Ouragan qui examinait toujours l'Â"uf 
noir, attendant une rÂ©action de sa part. La Titan se tourna vers eux 
et hocha la tÂ^te de haut en bas, en signe d'approbation. Les 



VipÀ”res esquissÂ”rent un sourire. 

- Ouragan, dit ComÀ”te d'un ton hÀOsitant, je dois te parler d'une 
autre chose que de cet Â"uf... 

Ouragan s'approcha de ComÀ”te tandis que les autres dragons 
s ' À©loignaient pour interroger Feuille d' Automne À propos de ses 
connaissances sur les Furies Nocturnes. 

- Alors voilÀ , lui dit ComÀ”te d'une voix anxieuse, juste aprÂ”s 
avoir trouvÀ© l'Â"uf de Furie Nocturne, j'ai entendu une conversation 
entre Vulcano et Ruse et Rage. 

En entendant le nom de ses ennemis, les pupilles de la Titan se 
rÀ©trÀ©cirent d'un coup, ses narines se dilatÀ”rent et son pouls 
s ' accÀ©lÂ©ra . 

- Ils parlaient d'un plan pour nous attaquer, poursuivit ComÀ”te, 
mais je n'ai pas tout compris. Je sais seulement que Vulcano et son 
armÀ©e vont nous attaquer et qu'ils tenteront de dÂ©truire ton 
Â"uf . 

Ouragan fronÀ§a les sourcils de plus belle, un nuage de fumÀ©e 
bleutÀ©e s'À©chappait de ses naseaux. 

- Je pense qu'il faut rÀ©agir, et vite, si nous ne voulons pas perdre 
les nÀ'tres, dit ComÀ”te. 

- Oui, tu as raison, dit Ouragan, qui sortait peu À peu de sa 
colÀ”re. Nous devons prendre les choses en griffe ! Je n'arrive pas 
À croire que Vulcano ait À©chafaudÀ© un plan aussi traÀ®tre que 
celui-ci ! 

- Il n'y a pas que Vulcano qui est À l'origine de ce plan, fit 
ComÀ”te, Ruse et Rage sont aussi de la partie ! J'ai peur qu'ils 
n'attaquent en mÂ^me temps. 

Ouragan ouvrit la bouche, puis se ravisa. Elle À©tait en pleine 
rÀ©flexion, le regard dans le vide. Comment pouvait-elle empÀ^cher 
les troupes de Vulcano de dÀ©truire son Â"uf...et tous les siens avec 
? Soudain, elle releva la tÀ^te et se dirigea vers une grande estrade 
depuis laquelle tous les Dragons VipÀ”res de la grotte pouvaient 
l'entendre. Elle n'utilisait ce monticule de pierres et de boue 
sÀ©chÀ©e que lors des grandes annonces... Ce qu'elle allait prononcer 
devait donc À^tre de la plus haute importance... Les derniers dragons 
qui bavardaient se turent lorsqu'ils virent Ouragan gravir l'estrade. 
La fÀ^te À©tait dÀ©f init ivement terminÀ©e. 

- Chers Dragons et Dragonnes VipÀ”res, annonÀ§a-t-elle, mon amie 
ComÀ”te ici prÂ©sente vient de m'informer d'une Â©ventuelle attaque 
surprise de Vulcano. 

Un murmure parcourut 1 ' assemblÀ©e . Les Dragons VipÀ”res connaissaient 
trop bien ce nom qui, lorsqu'il Â©tait prononcÀ©, annonÀ§ait toujours 
une bataille sanglante ou d'autres choses peu rÀ© jouissantes .. . et de 
surcroÀ®t quand ce nom À©tait prononcÀ© par leur chef 
elle-mÀ^me . . . 

- Il pourrait donc nous attaquer n'importe quand, continua-t-elle. 
Mais cette fois, il ne se contentera pas de rester dans la plaine 



pour se battre... il viendra directement dans notre grotte afin de 
nous rÀ©duire À l'impuissance et de dÀ©truire nos Â"ufs... 

Un second murmure parcourut la foule. 

- Nous pensons aussi qu'il n'agira pas seul. D'aprÂ”s les 
informations de ComÀ”te, il prÀ©pare un plan avec Ruse et Rage. 
Heureusement, ces derniers n'ont pas tenu leur rÀ©union dans un 
endroit trÀ”s discret, ce qui a permis À ComÀ”te de les espionner et 
de nous prÀ©venir Â temps pour prÂ©parer un plan de bataille. 

Cendres et moi allons À©laborer une stratÀ©gie afin de contrer leur 
attaque. Si vous avez besoin, adressez-vous À ComÂ”te, elle est lÀ 
pour rÀ©pondre À toutes vos questions. 

Tous les regards se posÀ”rent sur la pauvre ComÀ”te qui, peu À 
l'aise en public, se faisait aussi discrÂ”te que possible. La Titan 
descendit doucement de l'estrade avant de faire un signe À Cendres 
et de s'engouffrer dans l'un des nombreux boyaux de la grotte qui 
menait À une petite salle privÀ©e, À©clairÀ©e par des feux allumÀ©s 
par-ci par-lÂ aux pieds des parois. L'espace À©tait assez restreint, 
les deux dragons devaient baisser la tÀ^te pour se dÀ©placer. Au sol, 
on avait installÀ© de somptueux tapis chipÂ©s dans les maisons des 
humains sur lesquels Cendres et Ouragan s ' allongÀ”rent . Au centre de 
la piÀ”ce, une pierre plate de forme hexagonale faisait office de 
table basse oÀ^ À©taient posÀ©s deux maquereaux dodus pÀ^chÀ©s la 
veille ainsi qu'un crÀ^ne de sanglier contenant un peu de la 
prÀ©cieuse boisson de fÀ^te. Ouragan y trempa son museau avant de se 
racler la gorge et d'annoncer : 

- Bon... nous devons rapidement trouver un moyen de neutraliser ce 
satanÀ© Vulcano. Cendres, dit-elle avec une mine qui trahissait son 
anxlÂ©tÀ©, toi qui t'y connaÂ®s en stratÀ©gie, que pouvons-nous faire 

■p 

- Mmm. . . dit-il en se grattant le menton avec la griffe de son aile, 
la prioritÀ©, c'est de protÀ©ger ton Â"uf. Connais-tu un coin loin 
d'ici oÀ^ Vulcano n'aurait pas 1 ' idÀ©e d'aller chercher ? 

- Voyons voir... fit Ouragan en fixant le plafond de la piÀ”ce. Il y 
aurait bien la Grotte Perdue, presque personne ne connaÀ®t son 
existence, l'entrÀ©e est quasiment invisible puisqu'elle est 
recouverte par les flots À marÀ©e haute et que l'ouverture est en 
partie masquÀ©e par les rochers À marÀ©e basse. Elle se situe de 
l'autre cÀ'tÀ© de l'Â®le, lÀ oÀ^ vivent les petites tribus de 
dragons. Personne n'ira chercher lÀ -bas. 

- La Grotte Perdue... je n'en ai jamais entendu parler, s'À©tonna 
Cendres . 

- C'est normal, rÀ©pondit Ouragan, l'existence de cette grotte n'est 
transmise qu'aux personnes trÀ”s importantes. Elle n'est mentionnÀ©e 
nulle part, ni dans les manuscrits, ni sur les cartes de l'À®le de 
Beurk. Ce secret n'est connu que des Dragons VipÀ”res. Donc Vulcano 
ne risque pas de la dÀ©couvrir de si tÀ't. 

Cendres eÀ»t un instant de rÂ©flexion avant d'annoncer À Ouragan 


- Ok, j'ai un plan. Au matin, tu enverras un petit groupe des plus 
loyaux d'entre nous À la Grotte Perdue, avec les Â"ufs. Pendant ce 



temps, nous allons nous rassembler À l'entrÀ©e de la grotte pour 
former une barriÂ”re dÂ©fensive. Les armÀ©es de Vulcano et de Ruse et 
Rage seront obligÀ©es de reculer. Ceux qui rÀ©ussiront À entrer dans 
la grotte seront accueillis par des soldats restÀ©s en retrait. 
Personne ne connaÀ®t notre grotte mieux que nous. Nous pourrons les 
coincer dans les galeries pour les achever. Qu'en pensez-vous 

■p 

Ouragan plissa les yeux, un sourire au coin de la bouche. Ce plan 
À©tait parfait. 

- Ma fois, approuva-t-elle, ce plan me semble le plus approprlÀ©. . . 
Bien ! Commence les prÀ©paratifs ! Nous ne devons pas perdre de temps 

[ 

Cendres acquiesÀ§a puis courut jusqu 'À la salle principale, oÀ^ 
ComÀ”te À©tait toujours bombardÀ©e de questions. Elle avait bien 
tentÀ© de filer À l'Anglaise en disant qu'elle n'À©tait pas allÂ©e 
chercher les dragons au village Viking, mais on lui annonÀ§a que les 
dragons en question À©taient rentrÂ©s tout seuls. Elle avait alors 
dÀ» subir tant bien que mal les dragons en colÀ”re, effrayÀ©s et 
curieux qui lui posaient mille et une questions. 

Heureusement, 1 ' arrivÀ©e de Cendres attira l'attention de tous les 
Dragons VipÀ”res, laissant ComÀ”te respirer. Il ne donna pas beaucoup 
d'informations À propos de son plan. Il demanda simplement À Ciel 
À^toilÀ©, Eeuilles d'Automne et Cassis de rejoindre Ouragan dans la 
salle privÀ©e et aux autres dragons de se prÀ©parer pour le combat. 
Tous s ' exÀ©cutÀ”rent sans dire un mot. 


6. Chap 4: La Ruse avant la Rage 
**Chapitre 4** 

_**La Ruse avant la Rage**_ 

Le soleil commenÀ§ait À se lever sur l'Â®le de Beurk, le ciel se 
teintait de rose À mesure que les rayons se rependaient sur les 
forÀ^ts de sapins qui s ' À©veillaient peu À peu. Les Terreurs 
Terribles matinaux avaient dÀ©jÀ commencÀ© À chanter une douce 
mÀ©lodie tandis que les dragons ouvraient dÀ©licatement leurs yeux 
encore lourds aprÀ”s une nuit agitÀ©e . 

PrÀ”s du marais, un Gronk dodu prenait son petit dÀ©jeuner, exposant 
ses Â©cailles marron-vertes À la chaleur du soleil levant. Il À©tait 
accroupi en face d'un tas de pierres, se rÀ©galant de granit et de 
quartz. Il semblait dÀ©tendu, complÀ”tement insouciant. 

Au sol, son ombre allongÂ©e laissait croire qu'il Â©tait immense, ce 
qui n'À©tait pas vraiment le cas. Un craquement de branche le fit 
relever la tÀ^te. Il regarda aux alentours puis, ne voyant aucun 
danger, se remit À son festin. Une ombre se glissa derriÀ”re lui, 
sans qu'il s'en aperÂ§oive. Un sifflement prolongÀ© retentit, faisant 
sursauter le Gronk qui se retourna aussi vite qu'il pÀ»t . Se 
dÀ©voilÀ”rent alors deux tÀ^tes de serpent immondes, dont les yeux 
jaunes et bleus transperÀ§aient l'ÀCme jusqu'au cÂ"ur. La premiÀ”re 
tÀ^te possÂ©dait des cornes recourbÀ©es, vernies et lissÀ©es avec 
soin. La seconde avait au contraire les cornes aussi droites qu'une 
Â©pine de Dragon VipÂ”re et arborait des À©cailles jaunes claires. 



avec un front bleu. Deux langues fourchues pendaient de leurs 
ÂOpouvantes gueules aux dents acÀ©rÀ©es. Leurs cous Â©taient 
recouverts d'anneaux, formant une protection qui semblait 
impÀ©nÂ©trable . 

Les deux cous s ' allongÀ”rent . . . pour se rejoindre en un seul et mÀ^me 
corps ! GrÀ”s (c'À©tait le nom du Gronk) , n'avait pas eu de mal À 
reconnaÀ®tre les Titans des Hideux Braguettaures , Ruse et Rage. Le 
serpent À deux tÀ^tes s'approcha À pas feutrÀ©s, fixant le pauvre 
Gronk qui, apeurÂ©, reculait un pas aprÀ”s l'autre, jusqu 'À se 
retrouver coincÀ© sur le tas de rochers dans lequel il mangeait 
goulÀ»ment, quelques instants plutÂ't. 

- Ruse ! Rage ! s'exclama-t-il, peu rassurÀ©. Qu'est-ce qui me vaut 
le plaisir de votre visite ? De si bon matin ! 

Le dragon bleu et jaune continuait À avancer, sans dire un mot, vers 
GrÀ”s. Ses deux tÀ^tes commencÀ”rent À onduler, effectuant une sorte 
de danse, tout en fixant le Gronk de leurs yeux de serpent. Leurs 
pupilles avaient pris une taille trÀ”s À©trange : elles Â©taient 
fendues au milieu, trÀ”s finement, mais leurs extrÀ©mitÀ©s avaient 
pris une forme de cercle, formant un symbole comparable Â celui 
qu'ils arboraient sur leurs banniÀ”res, le symbole de leur 
clan . 

GrÀ”s savait ce que cela signifiait, il savait ce que ces yeux 
allaient lui faire, ils voulaient l'ensorceler. Il le savait, et il 
ne voulait pas. Il savait qu'ils allaient le faire sortir de 
lui-mÀ^me, le remplacer par autre chose, sÀ»rement À des fins 
nÀ©fastes. Il ne voulait pas subir ce supplice. Sa tÂ^te lui criait : 
Â« ArrÀ^te ! Baisse les yeux ! Ne les laisse pas s'emparer de toi ! 

Â» 

Mais ses yeux suivaient toujours les tÀ^tes qui passaient l'une 
derriÀ”re l'autre, les pupilles qui le fixaient. Il sentit soudain 
son corps s'engourdir, il tentait de fuir, il ne pouvait pas. Les 
pensÀ©es qui affluaient dans son cerveau disparurent. Il pouvait ce 
passer n'importe quoi, À§a ne lui faisait rien. Il fixait les yeux 
qui apparaissaient, disparaissaient, apparaissaient, 
disparaissaient. . . 

Les tÀ^tes se mirent alors À entonner des paroles, qui rÀ©sonnÀ”rent 
dans son esprit comme un bruit dans une piÀ”ce vide. 

- Prends garde, Vulcano ton ennemi, va attaquer vos alliÀ©s, les 
Dragons VipÀ”res, et tuer leur chef... Vite ! Tu dois avertir Agate, 
elle t'attend. Cours, vite, vite, vite... 

Soudain, la vision de GrÀ”s se brouilla, ses paupiÀ”res devinrent 
lourdes, il se sentit tomber... Sa chute lui paraissait interminable. 
Il s'À©crasa sur le sol, les yeux clos. Un sifflement retentit dans 
sa tÀ^te... Et puis plus rien. Le vide complet. Le nÂ©ant . . . 

Les pupilles des tÀ^tes de serpent reprirent leurs taille habituelle, 
un sourire se dessina sur leur bouche... Ils avaient terminÀ© leur 
manipulation. Ils n'avaient plus qu'À attendre que le Gronk 
accomplisse sa mission. Ils reculÀ”rent de quelques pas avant de 
s'envoler vers leur territoire, d'un air satisfait. 

Pendant ce temps, 1 ' armÀ©e de Vulcano se dirigeait vers la grotte des 



dragons VipÀ”res, suivant 1 ' it inÀ©raire le plus long, afin que 
personne ne les voient. De leur cÀ'tÀ©, les dragons VipÀ”res 
s'À©taient alignÀ©s devant l'entrÀ©e de leur grotte, formant une 
barriÀ”re dÀ©fensive installÂ©e stratÀ©giquement : Ouragan se 
trouvait À l'avant, suivie de Cendres et d' Argile. Toute 1 ' armÀ©e 
Â©tait debout derriÀ”re, rÀ©partie en deux rangs serrÀ©s, dont les 
meilleurs guerriers À©taient placÀ©s À l'avant et sur les cÀ'tÀ©s. 
Dans la grotte, une dizaine de dragons À©tait cachÂ©e, pour cueillir 
les quelques Cauchemars qui rÀ©ussiraient À s'infiltrer À 
1 ' intÀ©rieur . 

Ciel À^toilÀ©, Cassis et Feuille d'Automne À©taient partis depuis une 
demi-heure dÀ©jÀ , en direction de la Grotte Perdue. Ciel À^toilÀ© 
s'À©tait chargÀ©e de porter l'Â"uf de Titanel ainsi que celui du 
Furie Nocturne dans sa gueule, tandis que Cassis aidait Feuille 
d'Automne À se dÀ©placer. Ils À©taient partis À pieds pour À^tre 
plus discrets, et aussi et surtout car le vieux dragon ainsi que Ciel 
À^toilÂ© À©taient incapables de voler. 

A quelques kilomÀ”tres de lÀ , GrÀ”s ouvrait les yeux, tandis qu'un 
mal de tÀ^te des plus dÀ©sagrÀ©ables lui assaillait le cerveau. 

AprÀ”s s'À^tre À©brouÀ© et avoir englouti quelques pierres, il se 
souvint brusquement qu'il À©tait censÀ© avertir Agate de la bataille 
imminente qui aurait lieu entre 1 ' armÀ©e de Vulcano et celle 
d'Ouragan. Il se leva d'un bond et s'À©lanÀ§a À tire-d' ailes vers le 
marais des Gronks, survolant sans mÀ^me le voir un petit groupe de 
trois dragons VipÀ”res qui se dirigeaient vers l'autre cÀ'tÀ© de 
1 ' Â®le . 

Il se posa sur un À®lot entourÀ© de boue et de roseaux, sur lequel se 
trouvait un monticule de boue sÀ©chÀ©e recouvert de feuilles, 
maintenu en place par des pierres et de la lave sÀ©chÀ©e . Au sommet, 
un dragon À©tait assis, se limant les griffes À l'aide d'un silex 
soigneusement taillÀ©. Il portait un collier et des bracelets 
constituÀ©s d ' À©meraudes , de saphirs, de rubis, et, en grande 
majoritÀ©, de magnifiques pierres d'Agate qui luisaient À la lueur 
du soleil encore bas dans le ciel. 

GrÀ”s s'À©claircit la gorge avant d'appeler le dragon sur le 
monticule de boue. Ce dernier se retourna en sursautant, se 
dÀ©voilant dans toute sa splendeur. C'À©tait une dragonne magnifique, 
une Gronk pour À^tre plus prÂ©cis. Elle avait des cornes recourbÂ©es 
et de grands yeux soulignÀ©s avec grÀCce par des arabesques vertes 
foncÂ©es, qui indiquaient sa classe de Titan. Ses Â©cailles vertes 
claires avaient de magnifiques reflets brillants, accentuÀ©s par des 
rayures subtiles sur les pattes, la queue et le dos. Ses ailes 
arboraient des motifs rarissimes aux formes trÀ”s vÀ©gÀ©tales, qui 
laissaient filtrer les rayons du soleil, rÀ©pandant sur GrÂ”s une 
lumiÀ”re verte incroyablement agrÀ©able. 

- Que se passe-t-il ? Fit la dragonne d'une voix douce. 

- Hum... Je... bafouilla GrÀ”s. Je sais que... 

GrÀ”s n'À©tait pas un grand parleur, et il ignorait comment annoncer 
À sa reine que son plus grand ennemi allait rÂ©duire en miettes son 
alllÀ©e et amie. Soudain, il se lÀ^cha et hurla d'une traite : 


I 


VULCANO VA TUER OURAGAN ! IL VA EXTERMINER LES DRAGONS VIPERES 



Agate cligna des yeux puis poussa un cri de terreur. 

- Quoi ?! Vulcano ? Tuer Ouragan ? C'est impossible ! 

Sans prendre le temps de vÀOrifier si les dires de GrÀ”s ÀOtaient 
vrais, elle descendit À la hÀCte du monticule de boue, se salissant 
tout le dessous de la queue. 

- FlÂ»te ! s ' À©cria-t-elle en observant sa queue boueuse, tant pis ! 
Je m'occuperai de À§a plus tard ! 

Elle se prÀ©cipita, traversant le marÀ©cage sur un passage fait de 
rochers et de lave sÀ©chÀ©e, pour rejoindre le quartier gÀ©nÀ©ral de 
ses seconds. GrÀ”s ne l'avait jamais vue comme cela, d'habitude elle 
ne supportait pas la saletÀ© et la moindre petite tache de boue sur 
ses À©cailles la mettait dans tous ses À©tats. 

Elle entra dans une sorte de grotte formÀ©e par des branches 
d'arbres, dont les feuilles avaient Â©tÀ© taillÀ©es avec soin, de 
sorte que l'abri ait la forme exacte d'un diamant. Agate À©tait trÀ”s 
fiÀ”re de cet ouvrage qu'elle avait rÀ©alisÀ© À ses heures 
perdues . 

A 1 ' intÀ©rieur du Â« diamant Â», se trouvait une pierre plate, polie 
et incrustÂ©e de pierres prÀ©cieuses. Autour, six matelas de 
feuillages tressÀ©s À©taient posÀ©s, dont l'un À©tait rehaussÀ© par 
la souche d'un arbre et recouvert de pierres d'agate. 

C'est lÀ qu' Agate s'installa, rangeant ses pattes et ses ailes de 
faÀ§on À À^tre la mieux installÀ©e possible. Elle s'À©claircit la 
gorge avant d'appeler, d'une voix faible mais qu'elle croyait 
À©levÀ©e, ses seconds : 

- Hum... Obsidienne, Granit, Craie... Pouvez-vous venir quelques 
minutes, je... je dois vous parler... 

Aucune rÂ©ponse. Elle se racla la gorge une seconde fois et rÀ©essaya 


- Obsidienne, Granit, Craie... J'ai besoin de vous... 

Ne constatant toujours aucun rÀ©sultat, la Gronk se mit en 
colÀ”re . 

- IMMEDIATEMENT ! hurla-t-elle. 

Trois tÀ^tes de Gronks se penchÀ”rent À l'entrÀ©e de la grotte, puis 
y entrÀ”rent, la mine À©nervÀ©e. Le plus grand dragon avait les 
À©cailles gris clair, parsemÂ©es de points noirs, blancs, ainsi que 
de quelques touches de rose. On l'avait nommÀ© Granit. Le second 
dragon arborait des À©cailles d'un noir d'encre, qui reflÀ©taient 
majestueusement la lumiÀ”re. C'À©tait Obsidienne. Le dernier dragon 
À©tait le plus petit, et ses À©cailles À©taient d'un blanc cassÀ©, 
comme du lait. Elles À©taient quelquefois pigmentÀ©es de pointes 
noires. Il se nommait Craie. 

Ils avaient À©tÀ© nommÀ©s seconds de la reine Agate, poste au combien 
important. En effet, alors que Vulcano et Ruse et Rage se 
contentaient de diriger leurs clans seuls. Agate et Ouragan À©taient 



aidÀ©es par des seconds, des conseillers qui les aidaient À prendre 
les dÀ©cisions importantes. Malheureusement, Granit, Obsidienne et 
Craie prenaient plus de dÀ©cisions eux-mÀ^mes, et sans 1 ' accord 
d'Agate qui les laissaient faire, tellement elle avait confiance en 
eux . 

Agathe leurs ordonna de s'asseoir, avec une fermetÀ© surprenante, 
venant de sa part. Les trois dragons obÀ©irent, l'air agacÀ©. Granit 
prit la parole le premier, oubliant toute formule de politesse envers 
sa reine. 

- Qu'est-ce qu'on fait lÀ ? rÀCla-t-il, nous n'avons mÀ^me pas 
terminÀ© notre petit dÀ©jeuner ! Je voudrais bien savoir pourquoi 
vous nous avez amenÀ©s ici ! Et vite, que je puisse retourner À mes 
occupations ! 

- Oh, oui ! Ronger tes griffes en engloutissant des galets, quelle 
activitÀ© passionnante ! railla Craie. 

- Madame, fit Obsidienne en s'adressant À Agate, je vous l'ai notÀ© 
sur mon planning de la semaine, je ne suis pas disponible le jeudi 
matin, entre six et onze heures ! Combien de fois devrais-je vous le 
rÀ©pÀ©ter ? Vous m'avez interrompu en plein cour de relaxation en 
bain de boue ! 

Craie Â©touffa un fou rire. Les pattes de sa collÀ”gue À©taient 
pleines de boue, des griffes aux coudes. Remarquant sa moquerie. 
Obsidienne lui flanqua un coup de queue qui le fit valdinguer et 
tomber de son siÀ”ge. 

- SUFFIT ! cria Agate, cessez de vous plaindre et À©coutez-moi 

[ 

Granit, Obsidienne et Craie Â©carquillÀ”rent les yeux, surpris. 

- Bien, fit Agathe, l'air satisfait. Je vous ordonne de prÂ©parer 
1 ' armÀ©e . Nous partons sauver Ouragan. 

- QUOI !? hurlÀ”rent les trois conseillers en mÀ^me temps. Pourquoi 
? 

- Ne posez pas de questions ! ExÀ©cution ! 

- Rhoo, À§a va ! Laisse-moi au moins finir ma griffocure ! 
Regardes-moi cette horreur ! se plaignit Obsidienne en tendant ses 
pattes pleines de boue vers Agate. 

- TOUT DE SUITE ! hurla cette derniÀ”re, À bout de nerfs. 

Les trois dragons n'avaient jamais vu leur reine agir ainsi. Quelle 
mouche 1 ' avait-t-elle piquÀ©e ? Il devait se passer quelque chose de 
vraiment trÀ”s grave pour qu'elle ne fonde pas en larmes en voyant sa 
conseillÀ”re et amie entrer les pattes pleines de boue dans une salle 
toute propre. Â^tonnÂ©s, ils s ' exÀ©cutÂ”rent , cherchant À comprendre 
ce qui se passait vraiment. 

- C'est vraiment À©trange, commenÀ§a Obsidienne tandis qu'ils 
marchaient sans prÂ©cipitat ion vers les quartiers de 1 ' armÀ©e des 
Gronks . Je ne l'ai jamais vue comme À§a ! 



- Oui, poursuivit Craie, et puis, c'est quoi cette histoire de 
bataille entre Vulcano et Ouragan ? Cela fait des annÀ©es qu'ils se 
crÀ^pent les À©cailles ces deux-lÀ , et nous avons toujours rÀ©ussi 
À convaincre Agate de les laisser s'entre-tuer. Comment a-t-elle 
fait pour savoir ? 

- Quelqu'un nous aurait-il dÀ©noncÀ©s ? dit Granit en observant les 
alentours pour voir si personne ne les espionnait. 

- Non, impossible ! le rassura Obsidienne, nous sommes bien trop 
discrets ! 

Alors qu'ils continuaient de marcher vers le quartier de l'armÀ©e, 
ils virent un Gronk aux Â©cailles marron-vertes, assis sur une 
pierre. Lorsqu'il aperÀ§ut les trois conseillers d' Agate, il courut 
vers eux en s'À©criant : 

- Ah ! Vous Â^tes lÀ ! Alors, Agate vous a prÂ©venus ? Vous allez 
faire quelque chose, hein ? 

Granit, Obsidienne et Craie se regardÀ”rent , l'air surpris. 

- Heu... Oui, nous allons rassembler 1 ' armÀ©e . . . fit Granit, mais 
comment tu sais À§a toi ? 

- C'est moi qui ai prÀ©venu Agate, dit GrÀ”s, trÂ”s fier de lui. 

- Ah oui ! C'est toi ! ironisa Obsidienne, et je peux savoir comment 
tu as su À§a ? Vas-y, dis-moi ! 

GrÀ”s À©carquilla les yeux : il n'avait aucune idÀ©e de comment il 
avait su que Vulcano attaquerait Ouragan, il avait l'impression 
qu'une partie de ses souvenirs s'À©tait envolÀ©e, ne laissant qu'un 
trou vide Â la place. Il s'assit lourdement sur le sol, le regard 
dans le vide. Ses pupilles prirent une forme fendue et lÀ©gÀ”rement 
arrondie aux extrÀ©mitÂ©s . Les trois conseillers À©changÀ”rent un 
regard, l'air satisfait. Ils laissÀ”rent GrÀ”s dans son À©tat second 
et reprirent leur chemin en chuchotant le plus discrÂ”tement 
possible . 

- Maintenant nous savons ce qui c'est passÀ©, dit Granit, Ruse et 
Rage ont manipulÂ© GrÀ”s, qui est allÀ© prÂ©venir Agate. 

- Mais pourquoi ils auraient fait À§a ? questionna Craie. 

- Aucune idÀ©e. Mais ils ont sÂ»rement un plan. Ils savaient que nous 
allions dÀ©couvrir la manipulation qu'ils ont fait À GrÀ”s, puisque 
nous sommes les seuls Â connaÂ®tre les secrets de leur 

pouvoir . . . 

En effet, comme vous l'aurez sans doute compris. Granit, Obsidienne 
et Craie À©taient loin de servir leur reine. Agate, et d'À^tre 
attachÀ©s À leur clan. Ils complotaient avec Ruse et Rage depuis 
plusieurs annÀ©es dÀ©jÀ , sans que personne ne le remarque. Les 
Titans des Hideux Braguettaures faisaient, de leur cÀ'tÀ©, croire À 
Vulcano qu'ils À©taient son alllÀ©, pour mieux connaÀ®tre ses secrets 
et modifier ses plans À leur avantage. À^videmment, grÀ^ce À leur 
pouvoir de manipulation mentale, on pourrait croire que gagner la 
guerre serait pour eux un jeu d'enfant. Malheureusement pour eux, 
leur pouvoir ne faisait effet ni sur les dragons Titans, ni sur les 



dragons Titanels, qui À©taient immunisÀ©s contre son effet. Ruse et 
Rage espÀ©raient gagner la guerre en anÀ©ant issant ou en asservissant 
tous les dragons VipÀ”res et les Cauchemars Monstrueux, pour rÀ©gner 
en maÀ®tres incontestÀ©s sur l'À®le de Beurk, aux cÀ'tÂ©s de Granit, 
Obsidienne et Craie. À^videmment, cette situation n'arrangeait pas 
les dragons VipÀ”res, qui À©taient dÂ©jÀ les ennemis de Vulcano et 
Ruse et Rage, et qui n'avaient donc qu'un faible soutien du cÀ'tÀ© 
des Gronks . Pourquoi, me direz-vous ? Et bien, les VipÂ”res 
voulaient, contrairement aux autres clans, mettre À À©galitÀ© tous 
les dragons et faire en sorte que les clans cohabitent pacifiquement, 
sans roi unique ou autre. Cela aurait dÀ» rÀ©jouir les Titans des 
autres clans, mais ces derniers entendaient gouverner seuls, afin 
d'avoir tous les pouvoirs ainsi que la soumission des autres dragons. 
Ils s'À©taient donc jurÀ©s de dÀ©truire le clan des VipÀ”res, afin 
qu'aucun des membres de leur propre clan ne se rallie avec eux, pour 
dÀ©fendre leur cause. 

Tandis que les trois conseillers d'Agate rÀ©sumaient la situation, 
ils arrivÀ”rent enfin au quartier de 1 ' armÀ©e des Gronks. Granit, en 
tant que conseiller de guerre, appela tous les gÂ©nÀ©raux afin qu'ils 
regroupent le maximum de Gronks possibles. En quelques heures 
seulement, toute 1 ' armÂ©e À©tait rassemblÀ©e À 1 ' extrÀ©mitÀ© du 
marais, plus de deux cent cinquante Gronks fiers et dÀ©terminÀ©s . 
DÀ©terminÀ©s pourquoi ? Ils n'en avaient aucune idÂ©e. Mais leur 
amour pour leur Titan À©tait tel, qu'ils À©taient prÀ^ts À faire 
n'importe quoi pour elle, mÀ^me se jeter droit vers une mort 
certaine . 


7. Chap 5: Sans dessus-dessous 

**Voici enfin le tout nouveau chapitre. Oui, il est court et j'ai mis 
longtemps pour le sortir... Disons que les fÀ^tes m'ont un peu 
retardÀ© dÀ©jÀ que j'ai tendance À À©crire trÀ”s lentement... Mais 
le voilÀ ! Comme il n'y a pas beaucoup de place pour les explications 
dans ce chapitre, je vous conseille de rapidement relire les deux 
derniers chapitres pour À^tre sÀ»rs de ne rien rater. Comme toujours, 
merci À tout ceux qui suivent, c'est vraiment gÂ©nial d'avoir tout 
ces commentaires!** 

**Sur ce, bonne annÀ©e et bonne lecture!** 

■jk" ■A" ■A" 

><pXstrong>Chapitre 5<strong> 

_**Sans dessus-dessous**_ 

L ' armÀ©e de Vulcano À©tait cachÀ©e dans les bois, prÀ^te À 
l'attaque. Vulcano avait pris ses meilleurs guerriers pour maximiser 
ses chances de gagner ... mais il ne doutait pas une seconde de sa 
dÂ©f aite . 

Devant leur grotte, les dragons VipÀ”res avaient l'estomac IIÀ© : ils 
avaient rÀ©uni tous les dragons possibles mais leur nombre À©tait 
encore infÀ©rieur Â celui des Cauchemars Monstrueux. Ils n'avaient 
presque aucune chance...et ils le savaient. Mais ils À©taient 
dÀ©terminÀ©s À se battre jusqu'au bout, quoi qu'il arrive. 

Soudain, un cri retentit, et un flot de Cauchemars Monstrueux sortit 



des bois. Ils À©taient nombreux, trÀ”s nombreux : plus de trois cents 
dragons aux griffes affÀ»tÂ©es et ayant soif de sang. Certains 
arrivÀ”rent par la terre, d'autres en volant. Ouragan regarda Cendres 
avant de faire signe À son armÀ©e . Une vingtaine de dragons se 
placÀ”rent en vol statique au-dessus d'elle, prÀ^ts À la bataille. 
Les Cauchemars Monstrueux n'Â©taient plus qu'À trente mÂ”tres, vingt 
mÀ”tres, dix mÀ”tres... 

Le choc fut terrible. Les assaillants crachÀ”rent d'emblÀ©e des 
gerbes de feu sur les dragons VipÀ”res, espÀ©rant les faire reculer 
et les confiner dans leur grotte. Mais ils ne bougÀ”rent pas d'une 
griffe. Et la bataille commenÀ§a. Les dragons se battaient sans 
pitiÀ©, À©crasant, rÀ 'tissant, À©gorgeant leurs adversaires. Il n'y 
avait aucune rÀ”gle, aucune loi qui interdisait de frapper À la 
tÀ^te, ou de tuer un adversaire À terre ... rien . Le combat À©tait 
sanguinaire. Un grand nombre de dragons tombÀ”rent dans la mÂ^lÀ©e, 
ce combat À©tait sans dessus-dessous. 

NÀ©anmoins, les dragons VipÀ”res ne quittaient pas leurs positions, 
ils restaient Â l'entrÀ©e de la grotte, barrant le passage aux 
Cauchemars Monstrueux qui tentaient de rentrer. 

Vulcano À©tait surpris de l'endurance des Dragons VipÀ”res, il 
cherchait du regard Ouragan, sa cible principale, mais celle-ci 
disparaissait sans arrÀ^t, grÀ^ce À son pouvoir d ' InvisibilitÀ©. 
C'Â©tait une adversaire redoutable : elle se battait en utilisant ses 
À©pines enflammÀ©es qui transperÀ§aient la chair si prof ondÀ©ment 
qu'aucun dragon ne pouvait en rÀ©chapper. Elle disparaissait 
À©galement pour se faufiler derriÀ”re son ennemi et l'attaquer par 
surprise. A elle seule, elle À©tait capable de faire pencher la 
balance entre la dÀ©faite et la victoire. Mais cette fois, mÀ^me en 
dÀ©ployant toutes ses forces, elle faiblissait de minute en 
minute . 

La bataille durait depuis un quart d'heure dÀ©jÀ , et aucun des deux 
clans n'avait abandonnÂ©. Le rythme À©tait nÂ©anmoins bien moins 
rapide qu'au dÀ©but de la bataille. Les dragons À©taient tous 
affaiblis, et le combat Â©tait d'autant plus rude que les adversaires 
devaient À©viter les cadavres qui jonchaient le sol. Il y avait 
autant de VipÀ”res que de Cauchemars, mais, comme 1 ' armÀ©e de Vulcano 
À©tait plus grande et plus puissante, les Dragons VipÀ”res ne 
pourraient pas tenir bien longtemps. 

Ici, Bruine achevait Typhon avec une À©pine dans la gorge lÀ , 
TempÀ^te de Eeu tranchait les ailes de Mistral avant de lui assÀ©ner 
un coup de crocs fatal. ComÀ”te se dÂ©fendait du mieux qu'elle 
pouvait, enchaÀ®nant coups de griffes, de queue et feu. Vulcano 
À©tait maintenant face À Ouragan, dÂ©versant de grandes gerbes de 
feu sur elle, mais sans jamais l'atteindre. Elle lanÀ§ait des À©pines 
enflammÀ©es, dont une vint se planter dans la cuisse du Titan des 
Cauchemars Monstrueux, lui arrachant un cri de douleur. Le dragon 
enragÀ© se rua alors sur Ouragan, et un combat au corps-Â -corps 
dÀ©buta. Les deux dragons roulÀ”rent dans la poussiÀ”re et le sang 
sÀ©chÀ©, chacun tentant de mordre l'autre au cou. Ouragan lacÀ©rait 
les flancs de Vulcano de ses griffes, pendant que ce dernier tentait 
de lui dÀ©chirer les ailes, sans rÂ©sultat. La Titan des dragons 
VipÀ”res avait pour l'instant le dessus : elle aveuglait Vulcano avec 
une gerbe de flammes, sans parvenir À le faire lÀ^cher prise. Mais 
un faux mouvement la fit trÀ©bucher et elle se retrouva plaquÀ©e au 
sol. Vulcano prit une grande inspiration, le fond de sa gorge 



s'emplit de gaz. Ouragan ferma les yeux, c'À©tait la fin... 

Soudain, le sol de mit À trembler, des cris se firent entendre en 
mÀ^me temps que des bourdonnements d'ailes. Des dragons approchaient. 
Mais pas un simple groupe de dragons, une armÀ©e entiÀ”re ! Et pas 
n'importe quelle armÂ©e, celle des Gronks ! Ils avanÂ§aient 
fiÀ”rement, bien alignÀ©s, la tÀ^te haute. A l'avant. Agate en 
personne À©tait entourÂ©e de ses seconds. En la voyant arriver, la 
surprise de Vulcano ne connÀ»t plus de limite. Ouragan elle aussi 
À©tait À©tonnÀ©e : que faisaient-ils lÂ , comment avaient-ils pu 
savoir ? Elle se posait À©normÀ©ment de questions, mais, au fond, 
elle À©tait rassurÂ©e : si Agate À©tait lÀ , c'À©tait qu'elle allait 
l'aider À gagner. Maintenant, ils avaient une chance . 

L ' armÀ©e atterrit et s'immobilisa. Tous les guerriers, VipÀ”res et 
Cauchemars, stoppÀ”rent le combat, ahuris. Agate fit un pas en avant 
et observa Vulcano d'un air menaÀ§ant . Son regard À©tait perÀ§ant et 
personne n'aurait cru qu'elle pourrait À^tre aussi intimidante. Elle 
tourna lÀ©gÀ”rement la tÀ^te vers ses soldats et ordonna l'attaque. 
AussitÂ't, tous les Gronks se jetÀ”rent sur leurs ennemis, avec tant 
d'acharnement que les dragons reculaient en les voyant arriver. 
Granit, Obsidienne et Craie avaient chacun pris le commandement d'un 
petit groupe de dragons et livraient bataille vaillamment. Agate, 
elle, n'Â©tait pas trÀ”s douÂ©e au combat et prÀ©fÂ©rait rester en 
retrait. La voyant se retirer vers l'arriÀ”re du front. Granit, 
Obsidienne et Craie glissÀ”rent un mot À l'oreille de leurs soldats, 
qui se dirigÀ”rent vers les autres Gronks pour transmettre le 
message. En quelques minutes, les Gronks changÂ”rent de cible : ils 
attaquaient non seulement les Cauchemars Monstrueux, mais aussi les 
VipÀ”res ! 

Ouragan n'y comprenait plus rien : ses alliÀ©s tuaient ceux qu'ils 
À©taient censÀ©s aider ! Elle chercha Agate des yeux mais ne la 
trouva pas dans la foule de dragons qui s'entre tuaient. Des 
centaines de questions se bousculaient dans sa tÀ^te : Â« Agate 
l'avait-elle trahie ? Ou peut-Â^tre n'en savait-elle rien ? Et si 
elle avait complotÀ© avec Vulcano pour l'À©liminer ? Â» 

Elle n ' eÀ»t pas le temps de rÀ©pondre À ces questions : un soldat 
Gronk la fit basculer et tomber au sol. Elle lui assÂ©na un coup de 
queue et le dragon s'effondra. Ouragan prit un instant pour observer 
la situation : son armÀ©e reculait À vue d'Â"il et se trouvait 
bientÀ't totalement À 1 ' intÀ©rieur de la grotte. Les Cauchemars 
Monstrueux eux aussi reculaient, se dÀ©fendant contre les Gronks qui 
les poussaient vers 1 ' intÀ©rieur et attaquaient les Dragons VipÀ”res, 
dont le nombre faiblissait de minute en minute. Rien dÂ©sormais ne 
pourrait les sauver... mais Ouragan se trouva par hasard de nouveau 
face À face avec Vulcano et, aprÀ”s un combat acharnÀ© dans lequel 
Vulcano rÀ©ussit À trancher le flanc gauche d'Ouragan, elle rÀ©ussit 
Â lui lacÂ©rer la gorge avec ses derniÀ”res forces, mettant hors 
piste le Titan des Cauchemars Monstrueux. Vulcano cria la retraite 
et, en quelques minutes, tous les Cauchemars Monstrueux encore en vie 
dÀ©talÀ”rent À tire d'aile, tandis que Vulcano hurlait À Ouragan 

- C'est loin d'À^tre fini. Ouragan ! Je reviendrai et, cette fois, ce 
sera la fin pour toi ! 

La Titan ignora ses paroles et, À son grand soulagement, 1 ' armÀ©e 
des Gronks battait elle aussi en retraite, laissant derriÀ”re elle un 



paysage dÀOsolÀ©, dont les arbres À©taient calcinÀ©s. Des cadavres de 
dragons des trois clans jonchaient le sol, qui avait pris une teinte 
de sang. Àia et lÀ , quelques dragons VipÀ”res tentaient 
dÀ©sespÀ©rÂ©ment de se relever, aidÀ©s de leurs amis qui avaient 
miraculeusement survÀ©cus . Ouragan contemplait ce carnage sans dire 
mot, tandis que les quelques survivants rentraient lentement vers la 
grotte . 

Le soir mÀ^me, on organisa de grandes funÀ©railles pour les victimes 
du dÂ©sastre. Les quelques quarante survivants firent cercle autour 
d'un grand feu, oÀ^ l'on avait placÀ© les corps des dragons VipÀ”res 
courageux qui avaient pÀ©ri . Parmi eux, se trouvaient Glace, Argile, 
Sunny et Mistral, qui n'avait pas trouvÀ© le temps de dire au revoir 
Â son ami Sapin. 

Ouragan À©tait assise en face du feu, entourÂ©e de Cendres et 
ComÀ”te. De chaudes larmes roulaient sur ses joues, mais elle savait 
au moins une chose : son Â"uf À©tait en sÀ©curitÀ©, et cela suffisait 
À lui faire esquisser un discret sourire. 


End 
f ile . 



